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en choisissant a, 6 de manière à faire disparaître les termes du premier degré. Mais alors l'équation deviendra
la valeur de D'étantD — —• Donc, par suite, chacun des deux résidus
A
sera égal à
D_'__ BC —AD
A ~~      A2
139.
MÉGANIQUE CÉLESTE.  — Méthode nouvelle pour le calcul des inégalités des mouvements planétaires,   et  en particulier des  inégalités à longues
périodes.
G. R., t. XIII, p. 317 (9 août i«.{i).
Le calcul des inégalités séculaires et périodiques des mouvements planétaires dépend surtout du développement de la fonction perturbatrice en série de termes proportionnels aux diverses puissances entières, positives, nulles, ou négatives, d'exponentielles trigonométriques, dont les arguments sont les anomalies moyennes des mouvements dont il s'agît. Le coefficient de chacun de ces termes doit se réduire à une fonction des éléments elliptiques de deux planètes, et le coefficient du terme général de la série varie, d'une part avec ces éléments, d'autre part avec les exposants n, ri des puissances auxquelles on élève les deux exponentielles trigonométriques correspondantes aux deux planètes que l'on considère. Dans les Traités d'Astronomie, les coefficients des divers termes se trouvent, pour l'ordinaire, successivement déduits les uns des autres, ce qui entraîne de longs calculs, et ne permet pas de reconnaître facilement les erreurs que l'on aurait pu commettre. Pour remédier à ces inconvénients, j'ai donné, dans mes Mémoires sur la Mécanique céleste, des formules qui offrent le moyen de calculerde y, et le résidu de y considéré comme fonction de x, quand les variables x, y sont liées entre elles par l'équation
